
Point culminant… et au-delà

Un véritable dirigeant
La Paracha de cette semaine relate comment Kora’h entra 
en confrontation avec Moché en protestant : « Toute la na-
tion est sainte et D.ieu est parmi eux. Pourquoi t’ériges-tu 
au-dessus de l’assemblée de D.ieu ? »
Pour comprendre cette histoire, il nous faut nous concen-
trer sur différentes approches de la fonction de chef. L’une 
d’entre elles s’appuie sur le charisme. Un tel dirigeant attire 
le peuple parce qu’il «  brille  ». Il projette une image d’un 
futur très prometteur. Kora’h était riche, il avait de l’hu-
mour et il promettait au peuple un avenir meilleur. C’est la 
raison pour laquelle il attirait dans son sillage de nombreux 
hommes crédules.
Moché était avare de paroles et avait des difficultés à com-
muniquer. Les gens trouvaient difficile de le comprendre. 
Néanmoins, ils savaient que de Moché émanait la vérité de 
D.ieu. Il ne tirait pas la source de sa force de sa personne 
elle-même mais de son aptitude à se dépasser.
C’est la dissonance dans les sentiments qu’il inspira qui 
conduisit au conflit. Parce que Moché ne leur fit pas de pro-
messes étincelantes, ils ne furent pas très inspirés par son 
message. Mais par ailleurs, ils prirent conscience, et D.ieu 
leur rappela constamment que Moché était Son messager. Il 
ne prononçait pas ses propres paroles. Il ne disait que ce que 
D.ieu voulait qu’il dise.
Ce que cela semble impliquer est que Kora’h était attirant 
mais Moché, droit. Cela voudrait-il donc dire que choisir Mo-
ché aurait signifié choisir la rigueur en renonçant au plaisir ?
Moché mérite plus que cela. Un dirigeant comme Kora’h 
pourvoit aux besoins de ses adeptes de manière superfi-
cielle. Il leur offre des gratifications rutilantes et immédiates. 
Mais il n’investira pas l’énergie nécessaire pour pénétrer 
dans l’essence de ses fidèles.
Un homme comme Moché est différent. Son souci est de 
donner à son peuple la force de découvrir et d’accomplir sa 
mission dans la vie. Chaque individu a été créé dans le but 
d’accomplir une mission divine qui lui est propre. Moché ne 
donne pas de réponses rapides et de solutions toutes faites. 
Il va plutôt inciter l’homme à pénétrer dans le fond de son 
être et comprendre ce que D.ieu attend de lui.
Il est vrai que cela requiert de se projeter au-delà du présent 
immédiat. L’homme ne doit pas aspirer au plaisir immédiat 
mais à ce qui est véritablement juste et par ‘Haïm Chnéor Nisenbaum

Adapté d’un discours du Rabbi de Loubavitch
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Un Tsadik, un Juste, qui quitte ce monde n’en disparaît pas, il 
s’y trouve avec une intensité encore plus grande, nous enseigne 
le Zohar. Lorsque, en ce Chabbat, revient le 3 Tamouz, jour où 
le Rabbi quitta matériellement ce monde, cette phrase, imman-
quablement, résonne dans l’esprit et dans l’âme de chacun. De 
fait, ce 3 Tamouz est la vingt-cinquième fois que nous mar-
quons l’événement. Certes, vingt-cinq années, cela constitue 
une bien longue, bien trop longue, durée. Cependant, chacun 
constate à quel point la présence du Rabbi semble être toujours 
plus sensible, comme plus profonde. Par ses enseignements, 
par les actions croissantes qu’il suscite aux quatre coins du 
monde, le Rabbi continue de guider, conduire, vivifier des cen-
taines de milliers de personnes, diverses tant par leur origine 
que par leur mode de vie, leurs opinions ou leur situation géo-
graphique.
Certains pourraient penser que la grandeur du 3 Tamouz se li-
mite à ces considérations. Ces idées expriment sans doute une 
actualité indéniable – et, en cela, elles sont d’autant plus es-
sentielles que l’époque paraît comme plus obscure. Toutefois, si 
cette date se contentait d’incarner cela, les années qui passent 
ne verraient rien se rajouter aux acquis antérieurs. On dirait 
alors que ce jour n’est qu’une commémoration, même impor-
tante, parmi toutes les autres. Or il représente bien autre chose 
et sans doute est-ce en cela qu’il révèle son urgence pour cha-
cun, car il est un jour d’élévation. Cela signifie que, lorsqu’il re-
vient, d’année en année, il ne réapparaît pas au même niveau. 
Il entraîne toujours dans un degré plus haut et ce progrès est 
infini. C’est ainsi que le Rabbi lui-même s’élève également de 
degré en degré. Il ouvre un chemin toujours nouveau et chacun 
peut le suivre. Plus encore, il importe pour chacun de s’élever 
avec lui. Et l’occurrence des vingt-cinq ans le souligne encore.
Le propre d’une voie qui monte, c’est d’exister et d’offrir le pas-
sage. Mais il appartient à l’homme de s’y engager et d’en suivre 
les avancées. Cette route-là est spirituelle, c’est spirituellement 
qu’il faut savoir l’emprunter. C’est dire que le 3 Tamouz n’est 
pas qu’une journée qu’il faut marquer, c’est un moment rare 
qu’il faut vivre par l’action et par l’étude, par le cœur et par 
l’esprit. Ce jour tombe ce Chabbat, a-t-on dit, comme pour 
souligner qu’il incarne une sorte de point culminant. Parce que 
c’’est une période nouvelle qui s’ouvre et que notre âme sait y 
trouver les ressources du renouveau. Afin que l’ombre recule 
pour faire place à la Lumière, celle du temps de Machi’ah.
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HORAIRES D’ENTRÉE & SORTIE DE 

CHABBAT KORA'H
ÎLE-DE-FRANCE

Entrée : 21h 38
Sortie : 23h 01

Bordeaux 21.33
Grenoble 21.09
Lille 21.44
Lyon 21.15

Marseille 21.03
Montpellier 21.10
Nancy 21.22
Nantes 21.46

Nice 20.57
Rouen 21.45
Strasbourg 21.15
Toulouse 21.20

 A partir du dimanche 30 juin 2019  Heure limite du Chema : 9h 52   Pose des Téfilines : 4h 20   Roch 'Hodech Tamouz : mercredi 3 et jeudi 4 juillet 2019



Etude du RAMBAM
Extrait 

du Séfer 
Hamitsvot 

(Maïmonide)

Une étude 
quotidienne 

instaurée par 
le Rabbi pour 

l’unité du 
peuple juif

• DIMANCHE 30 JUIN – 27 SIVAN
Mitsva positive n° 198 : Il s'agit du commandement 
concernant le prêt à un non-Juif.

• LUNDI 1er JUILLET – 28 SIVAN
• MARDI 2 JUILLET – 29 SIVAN
• MERCREDI 3 JUILLET – 30 SIVAN
• JEUDI 4 JUILLET – 1er TAMOUZ
• VENDREDI 5 JUILLET – 2 TAMOUZ
Mitsva positive n° 246 : C'est le commandement nous 
incombant au sujet des lois relatives aux réclamations, 
comme il est dit : « quel que soit l’objet du délit : bœuf, 
âne, mouton ».

vrai. C’est un plus grand défi mais aus-
si une réussite bien plus gratifiante. Car 
si quelque chose est vrai, bien que cela 
demande plus de sacrifice, au moment 
présent, cela conduit au bien véritable. 
Bien plus encore, le bien qui en résultera 
sera continu et perdurera dans l’avenir.
Moché donne au peuple une vision à 
long terme qui lui permet de vivre sa vie 
avec un but profond et dans la joie. Il fait 
surgir cette forme de bonheur qui jaillit 
de l’intérieur quand nous accomplissons 
quelque chose qui a du sens. Au lieu de 
ne viser qu’à une élévation immédiate, 
Moché aspire à la véritable réalisation 
de notre raison de vivre. Et la prise de 
conscience de cette mission le remplit 
de vitalité et de joie. Il est enthousiaste 
dans sa vie quotidienne parce que 
chaque acte qu’il accomplit résonne de 
signification. 
Dans chaque génération, nous pouvons 
rencontrer des guides comme Moché 
et Kora’h. De la même façon, chacun 
d’entre nous peut être un Moché ou 
un Kora’h. En effet, que ce soit dans 
notre foyer, sur notre lieu de travail ou 
parmi nos amis, nous agissons tous, à 
un moment ou à un autre, comme des 
dirigeants. Quand nous exerçons donc 
cette fonction, nous ne devons pas nous 
concentrer sur l’intérêt personnel, im-
médiat, que ce soit le nôtre ou celui de 
la personne que nous cherchons à im-
pressionner, mais sur des objectifs bien 
plus élevés. 

Perspectives
Cette question évoque également le 
temps de la Délivrance. Car alors, il ne 
s’agira pas simplement d’une époque où 
l’humanité parviendra à son accomplis-
sement total. Ce sera l’Ere de Machia’h. 
Un homme, Machia’h, initiera les chan-
gements qui embrasseront l’humanité 
tout entière.
Et pourquoi suivrons-nous Machia’h  ? 
Pas à cause de son charisme et certai-
nement pas à cause d’une campagne 
remplie de promesses.
Nous suivrons Machia’h parce qu’il por-

tera un message de vérité. Ce qu’il dira 
aura un réel impact et nous reconnaî-
trons qu’il s’agit du but et de l’objectif de 
la destinée humaine. Car lorsque nous 
sommes mis face à la vérité, nous la re-
connaissons. En fait, la vérité nous valo-
rise et nous hisse à son niveau, éveillant 
en nous le potentiel de véritablement la 
réaliser. Telle est la clé du rôle de guide 
de Machia’h.
Une grande partie du peuple soutenait 
Kora’h et Moché lança donc un défi : Ko-
ra’h et ses deux cent cinquante adeptes 
apporteraient des encens en offrande, 
ainsi qu’Aharon le Grand-Prêtre. D.ieu 
accepterait l’une des offrandes et ceux 
qui avaient apporté les autres mour-
raient. Ce fut l’offrande d’Aharon que 
D.ieu accepta et la terre s’ouvrit et avala 
Kora’h et toute sa faction.
Mais qu’y avait-il de si grave dans la 
revendication de Kora’h  ? Il semblerait 
même qu’elle ait pu être fondée. 
Puisque tous les membres du peuple 
sont saints, chacun d’entre eux possède 
une étincelle de Divinité. Pourquoi donc 
une personne devrait-elle «  s’ériger  » 
au-dessus des autres  ? Pourquoi donc 
D.ieu apporta-t-Il son soutien à Moché 
et Aharon ?
La réponse à ces questions dépend de 
la compréhension que l’on peut avoir de 
ce sujet. Il ne fait aucun doute que toute 
la nation était sainte mais pour exprimer 
cette sainteté, le peuple devait être mo-

tivé et inspiré. Et cela requérait un diri-
geant, un « Moché ».
Un dirigeant donne à son peuple la force 
de réaliser son potentiel et de l’expri-
mer. Sans un tel homme, et bien que 
les membres du peuple possèdent des 
qualités extraordinaires, ils risquent de 
rester passifs et de ne pas les utiliser ni 
de les exprimer.
Bien que chacun possédât une étincelle 
essentielle divine, il était de la responsa-
bilité de Moché de permettre la révéla-
tion de cette Divinité. Chacun possédait 
le potentiel mais comme l’indique le 
récit biblique, ils faillirent, à maintes oc-
casions, à le réaliser. C’est Moché qui les 
motivait, les faisait aller de l’avant pour 
exprimer ce qu’ils étaient réellement.

• SAMEDI 6 JUILLET – 3 TAMOUZ
Mitsva positive n° 246 : C'est le commandement nous 
incombant au sujet des lois relatives aux réclamations, 
comme il est dit : « quel que soit l’objet du délit : bœuf, âne, 
mouton ».
Mitsva positive n° 248 : C'est le commandement qui 
nous a été enjoint en ce qui concerne les règles d'héritage, 
comme il est dit : « si un homme meurt sans avoir de fils ».

LISTE DES CENTRES AÉRÉS GAN ISRAEL
DU 8 JUILLET AU 2 AOÛT 2019 

• Paris 7e-15e M. Y. Mergui 06 22 03 33 07
• Paris 12e* M. Y. Martinez 06 61 10 62 10
• Paris 13e M. H. Assouline 06 20 87 35 05
• Paris 19e Secrétariat 07 67 57 65 01 
• Paris 20e Mme Sabbath  06 23 20 53 39
• Antony M. Y. Bokobza 06 46 39 87 85
• Aubervilliers Mme Koskas 01 43 52 48 41
• Bonneuil Mme Altabé 06 69 04 81 20
• Boulogne M. M. Sojcher 06 20 44 07 63
• Bondy/Pavillons M. M. Ben Nephtali 06 08 02 48 06

• Bry/Marne Mme Asseraf 06 22 63 65 98
• Clichy/Levallois*  M. L. Uzan 06 49 54 35 66
• Epinay M. Y. Abrahami 06 11 42 15 33
• Fontenay/Bois Mme Danan 07 55 77 07 77
• Les Lilas Mme Sarfati 06 61 50 35 47
• Montrouge Mme Mimoun 06 15 70 40 48
• Neuilly/Seine Mme Benhamou 06 69 72 15 53
• Sarcelles M. C. Albou 06 98 76 07 00
• Villiers/Marne M. M. Mergui 06 99 52 17 70
• Yerres M. E. Attal 06 87 51 66 27

* Ouvert en août

Prise de RDV : Feivel Basanger
01 41 83 19 23 / 06 21 65 58 71

32-36 rue de Stalingrad
93310 Le Pré S. Gervais
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RETOUR DU OHEL…
Il y a quelques mois, alors que j’arrivais 
au Ohel pour prier auprès de la tombe du 
Rabbi, je rencontrai un homme qui me de-
manda s’il pouvait retourner avec moi à 
Crown Heights, le quartier ‘hassidique de 
Brooklyn : il faisait trop froid, il n’avait pas 
la force d’attendre un bus à l’extérieur.
Dans la voiture, nous avons fait connais-
sance  : en 1976, à l’âge de six ans, il 
avait contracté une maladie grave qui ne 
pouvait pas être traitée en Russie (où il 
habitait) mais seulement à Boston, aux 
États-Unis et à un coût astronomique. 
Quelqu’un contacta le Rabbi à New York 
qui, grâce à l’aide de diverses organisa-
tions philanthropiques, put récolter de 
l’argent. Mais le plus difficile était d’obte-
nir une autorisation de sortie d’Union So-
viétique ; les autorités locales refusèrent 
mais la mère connaissait quelqu’un qui 
était devenu officier du gouvernement et 
qui, miraculeusement, accepta de délivrer 
les autorisations nécessaires. C’est ainsi 
que le père, la mère et l’enfant purent se 
rendre à Boston où l’enfant séjourna deux 
mois à l’hôpital.
Avant de retourner en Russie, ils se ren-
dirent à New York pour remercier le  
Rabbi qui s’était tellement dévoué pour 
eux. C’était la semaine de la Paracha Ko-
ra’h et le Rabbi – qui, bien entendu, par-
lait couramment le russe puisqu’il était 
originaire d’Ukraine – mentionna qu’à la 
suite de sa rébellion, Kora’h avait été en-
glouti dans la terre. Le petit garçon, A.B., 
demanda innocemment  : «  Dans le mé-
tro ? », ce qui fit bien rire ses parents.
Le Rabbi répondit  : « Ne riez pas ! Nous 

apprenons souvent des leçons impor-
tantes des questions posées par les en-
fants ! »
Autant que A.B. puisse s’en souvenir, le 
Rabbi avait alors expliqué : le système du 
métro souterrain ne fonctionne que dans 
les grandes villes connaissant une intense 
circulation en surface. Le métro permet 
de mieux circuler d’un point de la ville à 
l’autre. C’est aussi particulièrement les 
grandes villes (comme New York – A.B. se 
souvenait que le Rabbi avait mentionné 
cette ville) qui offrent malheureusement 
de nombreuses destinations peu recom-
mandables moralement. Kora’h aurait uti-
lisé le métro pour parvenir à ces endroits 
mais nous ne devons l’utiliser que pour 
les bonnes destinations. Le Rabbi avait 
alors donné deux billets d’un dollar à l’en-
fant (au lieu de l’habituel billet unique) en 
lui demandant d’en remettre un à la Tse-
daka et l’autre au Kotel, le Mur Occidental 
à Jérusalem.
Les parents s’écrièrent alors  : «  Rab-
bi  ! C’est absolument impossible  !  ». Il 
faut se souvenir qu’à l’époque, il était 
pratiquement impossible de sortir d’Union 
Soviétique. Mais le Rabbi répliqua : « Vous 
verrez ! ». 
Les années passèrent, la famille était re-
tournée en Russie. Puis, en 1989, le ré-
gime soviétique s’écroula, les frontières 
s’ouvrirent. A.B. put se rendre en Israël et 
donna le dollar qu’il avait reçu du Rabbi 
dans une boîte devant le Kotel. Il profita 
de son séjour pour épouser une jeune fille 
juive qu’il connaissait, avec une ‘Houppa 
et un rabbin. 
Par la suite, il devint citoyen américain, 
s’installa à Brooklyn tandis qu’elle retour-
na en Russie. Le fait est qu’ils n’étaient 
pas mariés civilement (ce qui n’est pas 
nécessaire en Israël) et ils devaient donc 
se contenter de se voir occasionnelle-
ment, en tant que visiteurs et non ci-
toyens du pays du conjoint. Quand leur 
fille eut six ans, ils se rendirent avec elle 
à ‘Haïfa. Comme par hasard, c’était la Pa-
racha Kora’h… Ils entendirent un certain 
rabbin mentionner que Kora’h avait été 
englouti par la terre et la fillette demanda 
innocemment : « Dans le Carmélit (le mé-
tro de ‘Haïfa) ? ». Cette question rappela 
à A.B. que lui-même avait posé la même 
question des années auparavant devant 
le Rabbi et il répéta à sa fille ce que le 

Rabbi lui avait répondu.
Songeur, je demandai à A.B. s’il était 
pratiquant  : il ouvrit sa mallette et me 
montra les Téfilines qu’il mettait tous 
les jours  : « Et je peux vous assurer que 
cela me pose bien des soucis quand je 
me rends à St Pétersbourg pour rejoindre 
ma femme  : les douaniers russes soup-
çonnent à chaque fois qu’il s’agit d’une 
nouvelle sorte de bombe ! »
- Et quelles bénédictions avez-vous de-
mandé auprès du tombeau du Rabbi au-
jourd’hui ? demandai-je.
- Ma mère a un cancer et mon père 
un glaucome  : j’ai donc demandé une 
bénédiction pour leur santé  ; j’ai aussi 
demandé que ma femme obtienne 
enfin les papiers nécessaires pour venir 
s’installer avec moi à Brooklyn.
- Je peux vous aider ! Je connais un très 
bon avocat !
Immédiatement, encore dans la voiture, 
je téléphonai à mon avocat, un expert 
dans ces questions. Contrairement à son 
habitude, il répondit au lieu de me laisser 
déposer un message sur son répondeur 
qui était souvent trop plein pour qu’on 
puisse y rajouter un mot… Il accepta de 
discuter pendant dix minutes avec A.B. 
pour bien définir la situation et lui fixa un 
rendez-vous le jour-même !
Leur conversation se termina juste au mo-
ment où je garai ma voiture sur Kingston 
Avenue…
Un des problèmes de A.B. était déjà  
résolu !

Rav Yeheskel Lebovic
Collive.com

Traduit par Feiga Lubecki

SE PRÉPARER

Quand on arrive dans un lieu nouveau, 
on s’habille de manière conforme à 
cet endroit. Sans un vêtement conve-
nable, il est difficile de s’y installer.
Nous sommes tout près de l’entrée du 
Chabbat. Il faut nous préparer à la ve-
nue du Machia’h.

(D’après Sefer HaSi’hot 5696 p. 18) H.N.

VENEZ VIVRE UN ÉTÉ EN FAMILLE AVEC

 
 HOTEL PENSION COMPLETE

DU 5 AU 26 AOÛT 2019 
* * * *LA BERANGERE – LES 2 ALPES

A PROXIMITE DU SEMINAIRE 
DU BETH LOUBAVITCH 

avec la présence de Rav ‘Haim Nisenbaum 
HAUTE GASTRONOMIE

GLATT CACHER LAMEHADRINE
Piscine, sauna, club enfants, buffets, 

conférences…

YOSSI & NEHAMA BENSOUSSAN
06 99 94 75 57



Le Rabbi avait fixé un certain nombre de coutumes à respecter à l’occa-
sion de la Hilloula du Rabbi précédent. Ce sont ces mêmes coutumes qui 
ont été reprises pour le 3 Tamouz. En voici quelques-unes :
• On allumera une bougie de vingt-quatre heures depuis vendredi soir 
5 juillet.
• Pendant chacune des trois prières du jour, cinq bougies resteront allu-
mées devant l’officiant.
• La veille, on donnera de la Tsedaka (charité), au nom de chacun des 
membres de sa famille, pour une institution du Rabbi.
Ces trois points devront être accomplis avant l'entrée du Chabbat 
puisque cette année le 3 Tamouz tombe un Chabbat.
• On consacrera un moment dans la journée pour parler du Rabbi et de 
sa grande Ahavat Israël (amour du prochain) à sa famille et son entou-
rage.
• On étudiera les chapitres de Michnayot correspondant aux lettres qui 
constituent le nom du Rabbi.
• On étudiera les enseignements du Rabbi.
• On rédigera la veille un « Pane », « Pidyone Néfech », une lettre de 
demande de bénédictions (en y précisant les prénoms et les prénoms 
des mamans de chacun) qui sera lue déposée le Ohel du Rabbi.
N° de fax du Ohel : 00 1718 723 44 44 - Email : ohel@ohelchabad.org
N° de fax du Beth Loubavitch : 01 45 26 24 37
Adresse du Ohel : 226-20 Francis Lewis Blvd – Cambria Heights,  
New York 11411.

Attention : ce feuillet ne peut pas être transporté dans le domaine public pendant le Chabbat.

COUTUMES LIÉES AU JOUR DE LA HILLOULA  
DU RABBI, LE 3 TAMOUZ 

(CETTE ANNÉE SAMEDI 6 JUILLET 2019)

Votre Boîte de Tsédaka est pleine !
Vous pouvez également la déposer au Beth Loubavitch : 8, rue Lamartine - Paris 9è ou 55, rue Petit - Paris 19è

Contactez-nous au 01 45 26 87 60
Nous nous ferons un plaisir de venir la chercher

LEADER CASH
Votre magasin au cæur du 19e

82 rue Petit - 75019 Paris
• Beaucoup de choix
• Prix défiant toute concurrence 
• Accueil chaleureux
• Livraison gratuite

Ouvert du dimanche au jeudi de 8h à 21h
le vendredi de 8h jusqu'à 1h avant Chabbat

600 m2   

au service 
de la 

communauté

43 Chemin des Vignes - 93000 Bobigny

Tél : 01 57 42 57 42 / 01 48 44 00 88
directauto@orange.fr

- Demander Shmouel -

ב״ה

14 véhicules de courtoisie

P e i n t u r e
Mécanique
P e i n t u r e
Mécanique
Franchise offerte  

(voir conditions au garage)

CarrosserieCarrosserie

SOLUTION
NUMÉRIQUE 
SECURITE

01 80 91 59 14
Caméra &
Vidéo-Surveillance 
Alarme &
Télésurveillance 
Contrôle d’accès &
Interphonie 
Serrurerie &
Portes blindées
Store, Volet &
Rideau métallique 
Portail &
Porte de garage

INSTALLATION, MAINTENANCE & DÉPANNAGE 2 SÉMINAIRES 
D’ÉTUDES 
AUX 2 ALPES

du dimanche 4 
au dimanche 
25 août 2019

Inscriptions :
01 45 26 87 60

En ligne:
bethloubavitch-etudiants.com

/seminaire

Egalement :
Cours pour dames - Gan Israël

Epicerie cachère
Possibilité d’hébergement auprès des agences locales

du lundi 15 
au lundi 

29 juillet 2019

Hôtel ****
pension complète

Torah et Fun

Inscriptions :
01 82 88 62 88

seminaireetudiante@gmail.com

Pour étudiantes Pour étudiants 
et familles

Le BETH LOUBAVITCH vous propose

A l'occasion du 3 Tamouz 
25è Hiloula du Rabbi de Loubavitch

Les Neché Oubnot 'Habad vous convient à une

CONFÉRENCE 
sur le thème :

« De l'obscurité jaillit la lumière »
par Mme 'Hanna Martinez (Chlou'ha à Paris 12è)

Mardi 2 juillet 2019 à 20h30
dans les Salons 'Haya Mouchka

49 rue Petit - 75019 Paris (M° Ourcq)
Vidéo - Goral - Buffet                                          Public féminin


